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ments toxiques là ! » Et de vanter la colle à
la pomme de terre, les cahiers en papier re-
cyclé, les feuilles de récup’ pour les photo-
copies, les échanges avec une école in-
dienne impliquée dans la sauvegarde des
gibbons du programme Huro, etc.
Originaire de la Camargue, « si belle »,
Jacques a gardé cet accent prédestiné à la
dictée, qui insiste sur la syllabe en chan-

tant, l’attachement à
la nature, des coups
de gueule contre la
corrida, et des souve-
nirs, comme ce tau-
rillon sauvé de
l’arène, la plage des
Sainte-Marie de la

Mer où il ne peut « s’empêcher de [se] ren-
dre avec les amis pour ramasser les plas-
tiques ».
Il y a dix ans avec le soutien d’un inspec-
teur de l’Éducation nationale, il a écrit un
livre sur l’écologie à l’école. « Peu avant sa
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« Jacques est exceptionnel, c’est le maître
qu’on aurait tous voulu avoir ! Quand il
prendra sa retraite… quel dommage ! »,
s’exclame Yves, papa de Laura et accom-
pagnateur des CM2 de l’école Rochopt
(91) lors d’une visite au mois de mai. Au
pied d’un digesteur de déchets du centre
de compostage du secteur, les questions-
réponses entre le maître et les élèves,
casques vissés sur les crânes et gilets fluo,
vont bon train.
Jacques Exbalin se définit comme un « ins-
tituteur engagé » qui « développe l’esprit
critique », un des « buts de l’enseignement ».
Mais, défenseur de l’écologie, il s’interdit
tout prosélytisme. « Je n’aurais pas aimé
qu’un maître me dise que le nucléaire, c’est
bien. Pourquoi imposerais-je mes vues ? Si
un enfant me lance : “Maître, vous avez vu ?
C’est écologique, c’est bien”, je lui demande
pourquoi, comment ça l’est. Je demande tou-
jours les avantages, les inconvénients. Je ne
suis pas là pour dire que penser mais pour
apprendre à penser ! »Ainsi enseigne-t-il la
discipline développement durable comme
l’histoire ou la géo.
Les bancs de la classe de Boussy-Saint-
Antoine près de Melun où il enseigne de-
puis septembre 1970 ont vu passer les pa-
rents de ses élèves. « J’ai pu conserver une
part du mobilier en bois. Pas de dégage-
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sortie, j’ai appris qu’il devait être parrainé
par des industriels comme Elf. J’ai refusé. Ai-
je bien fait ? Je ne sais. Je ne pouvais pas, c’est
tout. » À un ouvrage, il se remet en 2009,
le réactualise cette année. Pédagogique, il-
lustré, fouillé, « relu par les meilleurs spé-
cialistes nationaux dans leur domaine », il se
veut être une référence sur le réchauffe-
ment climatique.
Septembre 2011 sonne la retraite pour
l’instit’. Vous le croiserez peut-être dans les
biocoops La Clairière, ou Le Chêne (91)
qu’il fréquente régulièrement, Canal Bio
(75020) ou ailleurs. Car depuis longtemps,
ce pédagogue spécialiste dispense des for-
mations sur le développement durable, en
milieu scolaire ou dans les centres de for-
mation des maîtres comme à Évry (91), et
intervient en conférences dans toute la
France.
Yves, Laura et les autres, soyez tranquilles,
Jacques continue !

› Pascale Solana

Le Réchauffement climatique à la portée de tous, 
Jacques Exbalin, éd. L’Harmattan, 24 €.
Contact : danseetvie@free.fr

CE QUI LE REND HEUREUX :
- - - - - - - - - - - - - - -
« Faire jaillir de la lumière dans le regard
des enfants. »


